ARRÊT 


DU  PARLEMENT, 

Qui  fixe  chaque  forme  cTitnpreffion  de  fa&um , da 
format  ordinaire  r caractère  Saint- Augufiin  , à 3 livres 
10  fous . 

Du  30  Mars  1787. 

Vu  par  la  Cour  la  requête  à elle  préfentée  de  la  part  des 
Imprimeurs  de  la  ville  de  Dijon,  contenant  qu’en  1769,  ils  auraient- 
eu  l’honneur  de  présenter  une  requête  à la  Cour,  à l'effet  d’obtenir 
une  augmentation  fur  la  feuille  des  faûums , qui  eft  le  principal 
ouvrage  dont  leurs  preffes  foient  occupées  pendant  environ  huit: 
â neuf  mois  de  l’année;  qu’ils  auroient  fondé  leurs  demandes  fur 
ce  que  leurs  ouvriers  vouloient  avoir  10  fous  déplus  par  jour,. 
& fur  la  cherté  des  denrées  ; qu’en  conféquence  il  aurait  plu’ 
à la  Cour  leur  accorder  2.0  fous  par  chaque  feuille  dïmpreflîon 
des  mémoires  in-folio  ; que  cette  augmentation  aurait  paffé  en 
totalité,  à.  leurs  ouvriers  , qui  ne.  fe- feraient  pas  contentés  de  10- 
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fous  de  plus  par  journée  qu’on  leur  a donnés  dès  17(39,  & 
venoient  d’en  exiger  encore  dix  autres,  auxquels  il  avoit  fallu 
foufcrire  , par  la  difficulté  qu’il  y a d’en  avoir;  difficulté  qui 
néceffite  lefd„  Supplians  d’en  garder  une  partie  dans  des  temps  où 
ils  ont  très-peu  d’occupations , ce  qui  leur  faifoit  une  furcharge 
très-difpendieufe  ; que  les  Supplians  pouvoient  encore  aflurer 
la  Cour,  que  toutes  les  chofes  fervant  à l’impreffion , étoient 
augmentées  au  moins  d’un  tiers  , à compter  de  1769;  que  l’encre 
même  qui  fe  payoit  autrefois  16  à 17  fous  la  livre , fe  vendoit 
aujourd’hui,  -32,  fous,  aîni  de  tout  le  refte;  que  les  papiers  de- 
puis ladite  époque  de  17.69,  étoient  auffi  conlidérablement  aug- 
mentés par  l’impôt  qui  y a été  mis  , ce  qui  occaionnoit  une 
perte  réelle  à chaque  Imprimeur , au  moins  de  500  liv.  par  an; 
que  dans  ces  circonftanees  ils  recouroient  à ce  qu’il  plût  à la 
Cour  les  autorifer  à percevoir  4 liv.  par  chaque  forme  d’im- 
preffion  du  format  in-folio , caraRere  Saint-Auguflin  , au  lieu 
de  3 livres  qu’ils  percevoient  ci-devant.  Ladite  requête  lignée 
Guiard  puîné , Procureur  : concluions  du  Procureur  Général 
du  Roi  ; & oui  le  rapport  de  Mre.  Vivant-Mathias-Leonard- 
Raphaël  Villedieu  de  Torcy , plus  ancien  Confeiller  lai , Com- 
mifîaire  cette  part» 

LA  COUR,  ayant  aucunement  égard  aux  concluions  prifes 
par  iefdits  Imprimeurs  de  Dijon  , les  a autorifés  & autorife  à 
percevoir  3 liv.  10  f.  par  chaque  forme  d’impreffion  de  faclum 
du  format  ordinaire , caraftere  Saint-Auguftin  , au  lieu  de  3 1. 
qu’ils  percey oient  ci-devant  en  exécution  de  l’Arrêt  du  23 
Février  1769. 

Faifant  droit  fur  les  plus  amples  requiitions  du  Procureur 
Général  du  Roi , fait  défenfes  auxdits  Imprimeurs  d’imprimer  à 


l’avenir  aucuns  factums  ou  mémoires  dans  le  format  in~40.,  8c 
d’employer  dans  l’impreflion  des  mémoires  ou  faftutns  du  format 
ordinaire  , des  caraéteres  plus  gros  que  celui  appelle  St.  Auguftin. 

Ordonne  que  le  préfent  arrêt  fera  lignifié,  à la  diligence  dudit 
Procureur  Général  du  Roi,  auxdits  Imprimeurs,  à la  perfonne 
de  leur  Syndic , pour  être  infcrit  fur  le  regiftre  de  leur  commu- 
nauté. 

Ordonne  en  outre  que  ledit  arrêt  fera,  à la  diligence  dudit 
Procureur  Général  du  Roi , imprimé  & envoyé  dans  tous  les 
Bailliages , Sieges  & Sénéchauffée  du  r effort  de  la  Cour,  pour  y 
être,  à la  diligence  de  Tes  Subftituts  auxdits  Sieges,  lu,  publié, 
regiftré  & exécuté  fuivant  fa  forme  & teneur;  defquels  le&ure, 
publication  & enrégiffrement,  lefdits  Subftituts  feront  tenus  de 
certifier  la  Cour  dans  le  mois.  Fait  en  Parlement  à Dijon,  le  30 
Mars  1787.  Signé,  Daubrive.  Collationné,  Jigné , Seroult. 


'A  DIJON,  chez  Causse,  Imprimeur  du  Parlement,  de  la  Ville; 
& de  l’Académie  des  Sciences  ; place  Saint  Etienne.  1787. 


